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Cinq composantes-clés

Afin de prendre en compte cette réalité de l’action collective 
constitutive de chacune des initiatives, nous avons retenu 
cinq composantes-clés du processus de développement en 
entrepreneuriat coopératif, c’est-à-dire le leadership, la mobilisation, 
la gouvernance, les enjeux de proximité et le caractère innovant.

Ces composantes ont été relevées dans de nombreux travaux 
portant sur le développement territorial et la coopération, ou 
encore sur ceux examinant les liens entre innovation sociale et 
économie sociale comme conditions de réussite au développement 
des communautés (Jean et Lafontaine, 2005; Jean, 2008; Klein, 
2011; Prévost, 2010 et 2013; Vachon, 2013). Elles sont également 
à l’origine d’une prise en charge innovante des enjeux et des 
problématiques de proximité suivant une perspective endogène 
et transversale. Ces composantes, nous les avons retrouvées tout 
au long du processus d’émergence des initiatives, à des moments 
différents selon chacun des cas.

LE LEADERSHIP

De quoi parle-t-on?

>	 De leaders-promoteurs qui insufflent une vision et stimulent  
la mobilisation;

>	 D’un leadership complémentaire permettant de rassembler 
différentes expertises, expériences et connaissances du milieu;

>	 De l’insertion des leaders dans de multiples réseaux à la fois 
territoriaux et sectoriels.

Quel est son intérêt pour la compréhension des modèles?

>	 le défi du transfert de leadership d’un groupe d’acteurs  
vers un autre;

>	 le défi de l’intégration d’un large spectre d’acteurs;

>	 l’habileté du milieu à assurer une relève de leaders.

En matière de leadership, outre l’importance de leaders 
déclencheurs, l’habileté de ces premiers acteurs à cibler et à 
mobiliser de nouveaux leaders qui pourront définir ensemble le 
projet collectif est essentielle. Dans le cas de l’ensemble des 



modèles d’acteurs, nous avons constaté que cet aspect est 
effectivement crucial, visant à intégrer au projet des ressources 
spécialisées qui permettront de le définir une fois la problématique 
déterminée. Ces ressources ne sont pas seulement embauchées 
(consultants), mais bien souvent ciblées au sein de la communauté 
pour leurs compétences en affaire ou leurs spécialisations dans  
un secteur. 

Nombreux sont les retraités qui souhaitent s’engager dans le 
devenir de leur communauté et mettre leurs expériences à profit, 
comme à Lac-Édouard, à Rivière-à-Pierre ou encore à Notre-Dame-
de-Montauban. À l’autre bout du spectre, il y a aussi de jeunes 
professionnels soucieux de l’avenir de leur profession, comme à 
La Doré, où un projet de forêt de proximité a été conçu et planifié 
dans le cadre d’un développement forestier ancré dans une gestion 
concertée et durable de la ressource forêt (développement par 
bassin versant). À Saint-Vallier, on parle d’une ressource leader à 
l’origine d’une stratégie de mise en marché des productions locales 
issues de l’agriculture biologique, basée sur une gestion rigoureuse 
et planifiée des productions en concertation avec les producteurs 
(système de répartition des productions par producteurs en fonction 
des objectifs de distribution).

C’est souvent à l’étape de la détermination de l’enjeu de proximité 
par un premier groupe d’acteurs que s’impose la nécessité 
de cibler de nouveaux intervenants et qu’est mis en place le 
comité d’implantation, appelé plus généralement « groupe de 
promoteurs ». Ces premiers acteurs, au-delà des modèles qu’ils 
endossent, sont souvent appuyés, dans la phase d’émergence,  
par le CLD qui les accompagne alors, ou encore par la CDR.  
Par exemple, pour une Municipalité, le défi est de trouver dans  
sa population les personnes qui pourront se regrouper et prendre  
en charge le projet en cours via le comité.

On remarque qu’une grande majorité des initiatives restent proches 
des promoteurs de départ, qui continuent de les porter au-delà de 
la création des coopératives. Cette tendance forte a été notée par 
les acteurs comme une problématique importante, à savoir la relève 
des leaders pour la prise en charge de la gestion coopérative après 
sa création. L’absence de relève est à cet égard relevée comme un 
facteur important d’essoufflement et de risque pour la pérennisation 
du projet.
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LA MOBILISATION

De quoi parle-t-on?

>	 D’un engagement des communautés dans un projet  
ou une vision commune;

>	 De la mobilisation des ressources locales et externes,  
des compétences et des connaissances;

>	 Du renforcement des capacités locales.

Quel est son intérêt pour la compréhension des modèles?

>	 le défi d’une mobilisation à plusieurs échelles et pour différentes 
visées (partenariats d’affaires, organisationnels, avec les 
organismes municipaux et publics, etc.);

>	 le défi de l’utilisation des services par la communauté 
(membership et lien d’usage).

Sur le plan de l’action collective, la mobilisation réussie d’un 
ensemble d’acteurs et leur fidélisation dans le projet sont tout à fait 
déterminantes de sa réussite. 

>	 La coopérative Vallée Bras-du-Nord, à Saint-Raymond-de-
Portneuf, est un exemple de réussite d’un tel projet faisant appel 
à la mobilisation d’un important bassin d’organismes du milieu  
et des citoyens qui ont contribué à l’ouverture des sentiers  
de randonnées par des ententes contractuelles de droits  
de passage. 

De façon générale, ces initiatives représentent des exemples 
probants d’une mobilisation étendue. On remarque que lorsque 
la mobilisation est plus limitée lors du démarrage, les initiatives 
devront y faire face par la suite. 

>	 Le projet de média communautaire de la coopérative de 
solidarité le journal L’action de l’Est à Rimouski en est un 
exemple. Même si l’entreprise est parvenue à mobiliser un vaste 
bassin d’organismes régionaux impliqués dans la rédaction des 
articles, son principal défi est encore aujourd’hui de s’allier des 
partenaires d’affaires, dont la Municipalité, pour passer le cap  
de la pérennisation. 



Par ailleurs, bien que certaines initiatives aient été porteuses 
en matière de mobilisation citoyenne, celle-ci n’est pas toujours 
assurée à long terme, pouvant mettre en péril l’entreprise quand  
il y a faiblesse dans la continuité. 

>	 La coopérative multiservice de Notre-Dame-de-Montauban 
traverse actuellement ce défi du lien d’usage et de la fidélisation 
des usagers aux services offerts.

LA GOUVERNANCE

De quoi parle-t-on?

>	 De la construction d’une gouvernance locale ou régionale  
qui implique les populations dans les mécanismes de décision, 
par l’intermédiaire de différents acteurs;

>	 De l’imbrication des niveaux de décision, notamment du local 
vers le global.

Quel est son intérêt pour la compréhension des modèles?

>	 le défi de la coordination et de l’harmonisation des groupes 
d’acteurs.

La gouvernance est liée aux maillages qui se tissent entre le 
leadership et la mobilisation. Cependant, on ne peut parler de 
gouvernance locale ou régionale que s’il existe une représentativité 
de l’ensemble des acteurs concernés par l’émergence du projet,  
à savoir : les représentants municipaux, les organismes du milieu et 
les citoyens, auxquels peuvent s’ajouter les partenaires financiers. 

Aussi, les initiatives qui peuvent s’en prévaloir sont plutôt rares  
et se manifestent davantage dans le modèle d’acteurs organismes 
du milieu en raison de leur ancrage dans des dynamiques de 
concertation. Par ailleurs, les contraintes relatives à l’implication 
des municipalités au sein des coopératives, une fois celles-ci 
constituées (membership et financement), font que ces dernières 
sont davantage enclines à transférer les responsabilités vers un 
comité de démarrage. Toutefois, plusieurs initiatives peuvent se 
prévaloir d’être issues d’une dynamique de développement misant 
sur une gouvernance territoriale partagée. 
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>	 On pense plus particulièrement à la Maison familiale rurale  
du KRTB, à la Coopérative de solidarité Vallée Bras-du-Nord  
et à la Coopérative de développement local de Lac-Édouard.

LES ENJEUX DE PROXIMITÉ

De quoi parle-t-on? 

>	 De proximité territoriale;

>	 Du maintien des activités et des services sur le territoire 
(accessibilité, milieu de vie/qualité de vie); 

>	 De la diversification des activités sociales et économiques 
(ressources naturelles, etc.);

>	 De partenariats de proximité (milieux, organisations, entreprises).

Quel est son intérêt pour la compréhension des modèles?

>	 la planification, la structuration et l’évolution de l’offre de 
services en réponse aux besoins des collectivités;

>	 le développement du sentiment d’appartenance au territoire  
par l’entremise du projet.

La première fonction d’un service de proximité est son utilité, 
dans la mesure où il est mis en place pour répondre à un besoin 
non comblé dans la communauté et occuper le rôle pour lequel 
il a été créé. En plus d’être utilitaires, les activités et les services 
de proximité ont une fonction structurante pour autant qu’ils 
contribuent également à façonner la structure sociale, économique 
et même physique d’une communauté (Simard, 2006).

Sur le plan social, la perte de services a des effets déstructurants 
sur la vitalité des petites communautés. Dans certaines 
municipalités plus dévitalisées, les citoyens perdent confiance 
dans l’avenir de leur localité, deviennent moins entreprenants et 
s’intéressent moins à la vie politique et communautaire. Ils perdent 
progressivement leur sentiment d’appartenance, leur leadership 
et leur esprit de combativité (SRQ, 2012b). Les services de 
proximité exercent une fonction de resserrement, de construction 
et d’intégration des liens au sein même de la communauté, mais 
aussi à l’extérieur de celle-ci. Leur fonction d’intégration à la société 



locale est très présente auprès des ruraux âgés et peu mobiles, 
mais également des jeunes, des familles, des immigrants et des 
villégiateurs. Ils sont générateurs de cohésion sociale.

>	 Ainsi, la Coopérative de solidarité en habitation pour aînés 
de Racine ne permet pas seulement aux aînés du village de 
continuer à vivre dans leur milieu, mais facilite la continuation 
des liens familiaux ainsi que la création de liens avec les jeunes 
générations du village, notamment les enfants de l’école. 

Sur le plan économique, outre la création d’emplois, les services 
de proximité permettent une diversification de l’économie 
locale, notamment dans les régions marquées par des secteurs 
économiques en crise. Ils agissent sur la structure physique des 
milieux de vie, ce qui contribue au maintien, à la consolidation  
et au renouvellement de la population dans les milieux.

>	 On pense alors à des projets comme celui de Notre-Dame-de-
Montauban, qui, en plus de l’offre multiactivités, permettent  
de recréer le centre du village autour des principaux services : 
hôtel de ville, bibliothèque, terrain de jeu, etc. 

L’analyse des 10 initiatives a montré que les enjeux de proximité 
étaient intimement liés à la mission des coopératives. Ces enjeux 
se matérialisent à la fois par la détermination de la problématique  
et du besoin et par la réponse qu’on y apporte. Aussi, on les 
retrouve exprimés et déployés de façon singulière dans chacune 
des initiatives. Ils se manifestent également à travers les effets  
et les impacts du projet d’entreprise sur le milieu. 

>	 Ainsi, à Rimouski, le journal coopératif L’Action de l’Est est venu 
répondre à un besoin en matière d’information de proximité.  
Il continue, par sa diffusion, de couvrir le territoire de plusieurs 
MRC en raison d’une information citoyenne proche des gens  
et de leurs centres d’intérêt. 
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LE CARACTÈRE INNOVANT

De quoi parle-t-on? 

>	 De solutions porteuses pour relever les contraintes  
au développement du projet;

>	 De nouveaux créneaux de développement;

>	 D’offres de services, de gestion créative et inventive  
des activités en fonction du contexte. 

Quel est son intérêt pour la compréhension des modèles?

>	 l’innovation telle que portée par les acteurs et mise en œuvre 
pour trouver des solutions innovantes répondant au besoin 
des communautés (adaptabilité, créativité, transfert de 
connaissances).

Le caractère innovant des initiatives est également propre  
à chacune d’elles. Dans certains cas, il peut s’agir de l’ingéniosité  
du milieu à planifier son développement dans une complémentarité 
des offres de services déjà existantes.

>	 Provenant d’un partenariat avec une autre coopérative, celle  
de Notre-Dame-de-Montauban a ainsi misé sur une offre locative 
de services laissant la gestion des services à la coopérative  
de Saint-Ubalde.

Si le caractère innovant s’exprime par l’habileté des milieux à 
déployer sur leur territoire une offre de services et des activités  
qui renouvellent les approches de développement et instaurent  
de nouvelles activités ou offres de services, toutes ne sont pas 
vouées à perdurer et certaines, plus particulièrement, font face  
à des difficultés quant à leur pérennisation.



>	 Parmi celles qui ont passé ce cap, on pense à la Coopérative 
de solidarité Vallée Bras-du-Nord, à la Coopérative de solidarité 
en habitation pour aînés La Brunante, à la Coopérative de santé 
Robert-Cliche, à la Coopérative de solidarité La Mauve ou encore 
à la Coopérative alimentaire de Rivière-à-Pierre. Certaines sont 
encore trop jeunes pour que l’on puisse s’exprimer sur leur 
avenir, tandis que d’autres projets s’essoufflent en attente  
de décisions politiques et gouvernementales, comme la  
Maison familiale rurale du KRTB ou encore le projet de forêt  
de proximité de la Coopérative de solidarité forestière  
de la Rivière-aux-Saumons.

Ces initiatives font voir que l’innovation et l’ouverture de 
nouveaux sentiers de développement ne sont pas sans risques, 
particulièrement dans des secteurs comme l’éducation, la culture  
et les services de proximité de base7.

7	 Pour aller plus loin, nous vous invitons à consulter chacun des portraits.
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Innovation – 
expérimentation

Acteurs du milieu : 
municipalités, organismes, 

citoyens

Enjeux de proximité : 
dévitalisation, démographie, 
mobilité, perte de services, 
secteurs économiques non 

diversifiés

Développement 
économique et social : 

effet sur la proximité 
relationnelle, sentiment 

d’appartenance au milieu, 
fierté, resserrement  
des liens entre tous  
les acteurs, incluant  
les liens d’affaires

Dynamique de l’émergence 
d’une coopérative de proximité

Leadership diversifié, 
spécialisé, complémentaire

Gouvernance locale 
ou régionale, partagée 

entre les acteurs

Mobilisation des ressources  
à plusieurs échelles

Initiative 
coopérative






